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Des débuts enrichissants

E
 
 
n 2006, j’ai obtenu mon BTS à l’École Élisa Le-
monnier, puis j’ai suivi une formation de six mois 

d’hydrothérapeute au sein de l’École Thalaterm. Après dif-
férentes expériences, j’ai été embauchée en tant qu’ensei-
gnante dans une école d’esthétique à Montreuil. C’était 
très enrichissant et l’école avait comme projet d’ouvrir un 
institut rattaché à la structure d’ensei-
gnement et c’est moi qui ai géré cette 
création d’entreprise. Et je me suis dit : 
«Si je le fais pour quelqu’un d’autre, je 
peux aussi le faire pour moi !».

Mon institut traditionnel
En 2009, j’ai donc ouvert mon propre 
institut de quatre cabines à Rueil- 
Malmaison. Au bout de cinq années d’ouverture, je me suis 
tournée vers des marques plus axées sur le massage. J’ai 
aussi suivi de plus en plus de formations massages : mas-
sage ayurvédique à l’École Azenday, une formation mas-
sage au bol sonore tibétain avec Audrey Besson, une for-
mation sur cinq ans en médecine traditionnelle chinoise à 
l’École Sancaï. Le concept institut traditionnel me lassait, 
je pensais de plus en plus à ouvrir un espace de massage 
exclusivement.

Le cabinet de massage
Après la vente de mon premier institut, j’ai ouvert mon 
Cabinet Joëlle Dellile Venco à Istres, où je travaille seule. 
Mon projet était vraiment d’avoir une belle proposition, 
adaptée à ma clientèle, axée sur le massage, dans un lieu 
cosy. Je travaille avec une huile neutre à laquelle j’ajoute des 
huiles essentielles en fonction du goût de mes clientes ainsi 
que de leurs vertus. Je propose différentes formules  : une 
formule «santé» avec une consultation bien-être, il s’agit 
d’un bilan complet avec la cliente avant le massage où elle 

m’explique ses attentes, ce qu’elle a mis en place dans son 
quotidien pour atténuer ses douleurs et ce que moi je peux 
lui apporter comme conseil. Puis j’adapte le massage qui 
dure une heure minimum, je cible la zone, les manœuvres 
et les accessoires que j’utilise.

Me préserver
Pour me préserver, je travaille sur mes postures et je pense 
que, comme le sport, il faut s’entraîner  ! Je prodigue au 
maximum cinq massages par jour. Je prends soin de moi 
aussi pour éviter au maximum que mon corps «sature».

Mes tarifs – ma rentabilité
Le massage avec la première consultation est à 80 € et les 
séances de suivi sont à 60 €. Ma rentabilité se fait par l’ab-
sence de stock de produits. Mon loyer est aussi moins élevé 
qu’avant. J’ai pu acheter mes murs, c’est un investissement. 
Je fais peu d’offres afin d’avoir une clientèle fixe et ne pas 
dévaloriser mon savoir-faire.

Communiquer, communiquer, communiquer !
Pour recruter mes clientes, j’ai créé un site Internet, une 
page Facebook, je me suis inscrite dans un annuaire spécia-
lisé, ainsi qu’à l’association des commerçants de ma ville, 
ainsi qu’à des salons de bien-être dans la région et j’ai fait 

appel à une community manager, Noémie 
Rocher, spécialisée dans le bien-être au 
naturel.

L’évolution de la demande 
et du massage

Au début de ma carrière, la demande des 
clientes se cantonnait à des massages «pa-

pouilles», aujourd’hui, elle est beaucoup plus 
exigeante. De plus en plus de clientes demandent 
des massages ciblés sur des zones, elles ont besoin 

d’être soulagées de leurs douleurs. Et c’est là qu’entre en 
jeu la frontière entre le bien-être et la médecine. C’est aussi 
pourquoi j’ai voulu suivre des formations afin d’être au plus 
près de la demande.

L’avantage d’être diplômée en esthétique
Être esthéticienne est un vrai plus car nous avons une no-
tion de toucher que quelqu’un, qui n’a pas pratiqué pendant 
plusieurs années, n’a pas. Nous connaissons le fonction-
nement du corps, la physionomie de la peau. Les études 
dans l’esthétique donnent des bases essentielles. Deux ans 
de formation en esthétique ne peuvent pas s’acquérir en 
six mois. Je pense que c’est un domaine qui est amené à 
se développer, le côté bien-être est de plus en plus mis en 
avant et les clientes se rendent de plus en plus compte des 
bienfaits. Le massage rééquilibre le corps, et quand nous 
sommes bien dans notre corps, nous sommes bien dans 
notre tête. 
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